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1 Archétype régional de l’agglomération constituée de logis nobles et gérée suivant les
principes  de  la  coseigneurie,  le  castrum de  Merle  conserve  aujourd’hui  encore  un
ensemble remarquable de vestiges en élévation. L’état de conservation de certains pose,
en revanche, régulièrement problème et des mesures d’urgence doivent être prises afin
d’assurer la sauvegarde des vestiges et la sécurité des visiteurs. C’est dans ce contexte
qu’une intervention a été menée sur l’un des murs de l’ensemble dit « Hôtel aux sept
écus » (parfois également dénommé de Foulque de Merle), logis tardif (fin XIVe-XVe s.)
occupant une partie du rocher des Merle où l’on dénombre quatre autres résidences sur
une faible superficie entourée d’abrupts. Le mur pour partie effondré se situe sur le
côté est de la cour se développant devant le logis lui-même et reliant ce dernier au mur
écran qui en marque l’accès, élément défensif unique sur le site associant bretèche et
crénelage au-dessus d’une porte surmontée d’un bandeau décoré d’une série de sept
écus en granite, à l’origine probablement peints.
2 L’opération a consisté d’une part à compléter les observations sur ce secteur du site et à
assurer la prise d’une documentation sur les architectures, l’état d’instabilité du mur
oriental de la cour interdisant toute approche par la fouille.  Une topographie et un
relevé  photogrammétrique  de  l’élévation  ont  ainsi  été  réalisés  par  une  équipe  du
bureau  Evéha,  profitant  de  l’échafaudage  dressé  pour  les  travaux  de  confortement
rapidement mis en oeuvre après cette courte intervention.
3 Relevés  et  observations  montrent  que  ce  mur  est  une  création  postérieure  à la
construction du logis  et  de  son mur  écran auxquels  la  maçonnerie  est  simplement
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accolée. En outre, l’observation de la brèche accidentelle ne permet pas de confirmer la
présence d’une muraille doublement parementée, mais simplement montée à parement
unique avec un léger fruit sans mortier. Ce mur apparaît donc comme un simple mur de
terrasse contre lequel s’accumuleront les remblais d’écroulement des édifices voisins,
générant des poussées importantes expliquant,  du moins pour partie,  l’affaissement
accidentel de la fin 2016. On peut dès lors s’interroger sur la présence initiale d’une
limite construite à cet endroit. En fait, il n’est pas improbable qu’aucune maçonnerie
n’ait été édifiée à l’origine, l’abrupt important suffisant à compléter la fortification de
la cour du logis assurée par son mur écran et un mur occidental, le long de la ruelle
distribuant la place del ferrador située au sud du rocher des Merle. On peut également
émettre l’hypothèse qu’une simple palissade de bois ait été dressée pour compléter la
défense à cet endroit,  seule la fouille de la cour permettrait de discuter ce point. Á
noter que le dégagement de la végétation a également permis d’observer les restes d’un
escalier extérieur, rampant le long du mur et installé dans l’étroit espace situé entre la
plateforme  supérieure  portant  le  logis  et  l’arrière  d’un  édifice  disparu  édifié  en
contrebas à l’est. Plusieurs restes de maçonneries et parois rocheuses composant cet
édifice de plusieurs étages ont été repérés le long de la rue médiévale rejoignant les
zones d’habitat subordonné du castrum et le franchissement de la rivière Maronne.
 
Fig. 1 – Plan simplifié du site des Tours de Merle
En rouge, mur étudié ; immédiatement à l’est en bleu, emprise du bâtiment situé en contrebas et
ouvrant sur la voirie médiévale
DAO : P. Conte (Drac-SRA).
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Fig. 2 – Vue verticale de la zone étudiée
À droite, l’extrémité du mur écran ; au centre, le mur oriental et sa brèche accolée à l’angle du logis.
Au bas de la photo, au centre : emplacement du bâtiment donnant sur la voirie médiévale visible sur la
gauche.
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